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Synopsis
ESPRIT DU REGARD
Ce livre a pour but de mettre en valeur une technique très simple et peu onéreuse qui trouve sa place au sein des investigations possibles, au service des médecins et thérapeutes utilisant une approche énergétique.
Cette méthode n’est en aucune manière une science ou une pseudo-science, comme la décrivent les détracteurs de l’iridologie. Ce n’est qu’un outil de grand intérêt.
D’Hippocrate à Benveniste en passant par Paracelse, S. Hahnemann, C. G. Jung, W. Pauli, W. Reich, A. Lowen, R. Sheldrake, tous confirment, au travers de la théorie de la relativité d’Einstein et de la synchronicité de Pauli, que matière et énergie sont convertibles mais aussi que le corps physique et les corps éthérique, mental et émotionnel (ou astral) interfèrent et se complètent.
L’iridologie nous ouvre au monde du terrain de l’individu par l’intermédiaire du corps éthérique. Actuellement, l’imagerie médicale et la biologie ont atteint un niveau d’exactitude, affinant le diagnostic d’une maladie d’une façon très précise. L’iridologie n’a aucune place parmi tous ces moyens diagnostics. À quoi peut-elle donc servir ? Justement à découvrir le terrain, à savoir la constitution, la diathèse (la prédisposition morbide), le tempérament ; avant d’être préventive, elle apparaît prédictive.
Dans cet ouvrage, j’accorde une large place à la spasmophilie dont le règne s’étend en cette époque. Les ondes électriques et électromagnétiques bouleversent les corps humains qui peinent à supporter le rythme insensé qu’elles lui imposent et qui va crescendo.
 
J’ai ici voulu dépoussiérer l’iridologie en y décrivant les images et l’intérêt qu’elles nous apportent. Ce manuel, concentré de données colligées durant quarante années d’homéopathie et trente années d’iridologie, a pour but de servir tous ceux qui désirent soigner leurs patients de manière globale. La médecine moderne se charge de prendre en compte les maladies déjà présentes mais ne se sent pas concernée par la notion de terrain.
Cet ouvrage comporte plusieurs parties :
l’historique ;

le regard que je porte sur l’iridologie ;

une étude sur la couleur des yeux ;

une discussion sur la topographie annulaire, radiaire et sectorielle ;

une description des signes iriens dignes d’intérêt ;

une analyse des signes affirmant ou infirmant un état spasmophile (actuellement, aucun examen paraclinique n’est en mesure de confirmer ce diagnostic) ;

la description des constitutions et des diathèses dans l’iris.


Je présente une série de photos d’iris en couleur, avec des commentaires, dans le but de familiariser le lecteur à la méthode. Au fil des chapitres, plusieurs croquis et schémas en noir et blanc sont nécessaires afin d’illustrer le texte.
 
Le dernier chapitre s’intitule « Le mandala, l’iris et le thérapeute ». Il tend à initier le lecteur à une approche métaphorique entre iris et mandala afin d’entrer dans le monde énergétique du patient.
Docteur Jean DUPIRE


Introduction
Les techniques médicales, en particulier l’imagerie (échographie, échographie ductale, mammographie, scanner, IRM, PET scan et j’en passe), ont permis de poser des diagnostics précocement. Jeune médecin, dans les années 1970-1980, je vivais dans l’espoir de « guérir » tout le monde ; car mes maîtres, confiants, voyaient la disparition du cancer à l’orée du XXIe siècle. J’y crus, mais le doute s’est installé au fil des ans jusqu’à ce que je découvre l’homéopathie et les médecines dites alternatives. Les uns affirmaient, dans la lignée pasteurienne, qu’au début survenait un germe qu’il fallait combattre activement jusqu’à éradiquer le mal. Les autres, plus prudents, envisageaient que la venue de cet intrus modifiait le terrain et faisait le lit des pathologies chroniques dégénératives, auto-immunes et cancéreuses.
Le dépistage systématique de ces pathologies lourdes permet certes de découvrir les lésions plus tôt, mais ne pourrait-on pas les éviter, dans le contexte d’une recherche prédictive avant d’être préventive ? Si nous prenons en exemple la maladie d’Alzheimer, la destruction massive des neurones a été bien décrite, mais le diagnostic reste difficile et les causes non reconnues. Nous avons beau affirmer que les grands responsables sont la pollution, la malbouffe et les métaux lourds (via la réparation dentaire, je veux parler des prothèses, des obturations dentaires et des pesticides), le corps médical classique préfère ignorer ces arguments largement confirmés, tout en affirmant que nombre de chercheurs sont sur le point de vaincre ces maladies d’allure épidémique.
Voici que la notion de terrain, dont nous parlerons largement dans ce livre, prend toute son importance.
Un diagnostic de terrain reste le fer de lance de la médecine de maintenant. N’attendons pas demain. Nos spécialistes hospitaliers, les chercheurs et les chirurgiens font un magnifique travail. Alors, épargnons-leur la surabondance de patients détectés, certes rapidement, mais déjà installés dans une maladie déclarée.
Pour cela, il existe des médecins et thérapeutes capables de surveiller l’état des sujets venant les consulter et de renforcer l’action du corps médical officiel. L’homéopathie, bien que plébiscitée par tous ceux qui ont reçu des soins par des homéopathes compétents, reste une science très controversée. Pour éviter tout malentendu, cet ouvrage a pour but de rapprocher tous les médecins ; ils sont tous complémentaires et seule une équipe soudée et respectueuse du travail des autres peut venir à bout du mal-être du consultant.
Alors que l’armada d’examens complémentaires affine le suivi du patient, un appareil tout simple, ne demandant pas un lourd investissement, tient une place essentielle pour éloigner les dysfonctionnements du corps humain : l’iriscope. L’homéopathie, l’acuponcture, la phytothérapie, le suivi psychologique, les méthodes spécialisées dans la gestion du stress assurent le rééquilibrage du terrain dépisté par l’interrogatoire homéopathique et l’analyse iriscopique.
J’ai attendu beaucoup d’années avant de me décider à écrire un livre sur l’iridologie. De fait, le corps médical homéopathique aussi voudrait s’éloigner d’une méthode trop simple et sans envergure. Comment intégrer la sacro-sainte Faculté et y être reconnu en « confrère » si des preuves irréfutables, selon les critères de la recherche moderne (fondée sur la statistique), ne sont pas remplies ?
Mes nombreux amis-patients suivis de cette façon depuis trente années et satisfaits des résultats pour eux-mêmes et leur famille m’incitent à exposer toutes les raisons qui m’ont toujours poussé à pratiquer l’iridologie.
Au fil des ans, je me suis rendu à l’évidence : le regard porté sur le patient va au-delà et dépasse la simple description de la partie colorée de l’œil. L’essentiel passe par les pupilles, ce gouffre noir qui tend à me mener au tréfonds de l’être.
Mais qui est l’autre, celui que je scrute sans vergogne ; n’est-il pas aussi partie intégrante de mon être ? La mise au diapason des deux personnages nécessite qu’il n’y ait plus un regardant et un regardé, mais deux personnes complices qui ont décidé de faire le chemin ensemble. Ce voyage intemporel nous éloigne de la simple lecture statique de la carte irienne.
Dans ce même esprit, pour François Cheng, dans les Cinq méditations sur la beauté : « C’est par l’âme et non par le corps que l’on atteint la vraie perception […] L’œil, l’oreille, la langue vivent, voient, entendent, parlent, sentent grâce à l’âme […] Toute la beauté se manifeste par le corps mais elle appartient à l’âme. »
Dès le XIXe siècle, Ignace Peczely1 écrivait : « L’œil est le reflet de l’âme, il est aussi le miroir du corps. »
Tout, dans l’Univers, est interdépendant et impermanent. Rien n’est figé, tout se transforme sans temps mort. Les cellules de notre organisme se renouvellent sans cesse, la chronobiologie nous informe que nos systèmes électromagnétiques, physiques, biologiques et neuroendocriniens s’interpénètrent et animent l’unification de nos différents corps. La médecine acausale complète, voire précède la médecine causale.
Cette nouvelle dimension m’a conduit à revoir celle de l’iridologie. J’ai décidé de vous conter le fabuleux voyage que j’effectue chaque jour avec mes patients. Je ne vous propose pas un nouveau livre traitant d’iridologie, je vous présente en revanche le touchant esprit du regard.

CHAPITRE 1
L’iridologie : ce que je vois et ce que la trame irienne me transmet
Historique
L’iridologie est une méthode de diagnostic fondée sur l’examen de l’iris de l’œil.
Cette étude découle de la notion de somatotopie.
La somatotopie est la cartographie de la position que prennent les différentes parties du corps dans le système nerveux. Cette notion a permis de constater l’équivalence en certains lieux du corps : l’iris, la plante du pied et l’oreille. Certains travaillent sur l’oreille en suivant les règles de l’auriculothérapie instituées par le docteur Nogier, d’autres effectuent de la réflexothérapie plantaire. Pour la projection irienne, il s’agit de l’iridologie.
L’origine de l’iridologie remonte à des milliers d’années avant notre ère, en particulier en Inde et en Chine. Au Musée du Caire, des témoignages laissent à penser que cette science était présente à l’époque des pharaons.
Un peu plus tard, Hippocrate (460-377 av. J.-C.) s’intéressait aux constitutions et à l’étude de l’iris. On lui prête cette sentence : « Tels sont les yeux, tel est le corps. »
Theophrastus Bombast von Hohenheim, dit Paracelse (1493-1541), soulignait l’importance de l’analyse irienne par ces termes : « Considérez l’œil dans la tête, avec quel art il est construit et comment le corps a imprimé si merveilleusement son anatomie dans son image. »
Il a fallu qu’Ignace Peczely (1826-1911), médecin hongrois, détermine les fondements de cette discipline bâtie sur un enseignement rigoureux pour que l’iridologie connaisse un essor important. Une légende raconte que Peczely, à l’âge de 10 ans, cassa maladroitement une patte de la chouette qui vint l’effrayer. Il vit alors s’inscrire dans l’iris homolatéral de l’animal un signe caractéristique. Je ne crois pas trop à cette histoire ; je préfère d’ailleurs pour ne pas imaginer la suite, à savoir le renouvellement volontaire de cette expérience. Combien de pattes a-t-il fallu casser pour être sûr de la relation de cause à effet ?
Depuis, plusieurs médecins et thérapeutes ont apporté leur pièce à l’édifice en approfondissant certaines approches de l’iridologie : des médecins allemands, Emil Schlegel, Pierre-Jean Thiel d’Elberfeld complètent la topographie irienne.
Le médecin suédois Nils Liljequist teste sur lui-même les méfaits de l’intoxication par la quinine en découvrant que ses iris se transforment après drainage homéopathique (1870).
En 1915, le docteur Andershou, Danois, localise le système sympathique et écrit un livre : Iris science. C’est pour nous un apport précieux pour l’étude des sujets spasmophiles.
J’accorderai une grande place aux travaux de Léon Vannier, célèbre médecin homéopathe (1880-1963). Ce dernier a fédéré un monde médical autour de l’homéopathie pour lui donner un visage nouveau fondé sur les constitutions en décrivant la constitution phosphorique et la diathèse tuberculinique. Il leur associe des images iriennes. De plus, la mise en place de traitements pour drainer les organismes et lever des barrages l’incite à démontrer l’évidence de la conduite à tenir grâce à l’examen de l’iris. Il fonde en 1912 la revue L’Homéopathie française, ouvre le Centre homéopathique de France et crée le laboratoire LHF, afin d’obtenir des médicaments fabriqués de façon rigoureuse. Son ouvrage Le Diagnostic des maladies par les yeux nous a conduits à nous intéresser à ce moyen diagnostic fort simple d’accès. Le docteur Guy Chabannier qui a repris le flambeau et son élève le docteur Houdret nous ont aidés à bâtir une iridologie de terrain. C’est avec ce dernier que j’ai acquis mes premières leçons d’iridologie en 1988.
Avec quelques amis médecins, Isabelle Mahéo de la Tocnaye, le docteur Michel Moron, le docteur Avalle, le docteur David, pour ne citer que les plus proches, nous avons entrepris des recherches pour répondre à de nombreuses questions : l’image irienne est-elle définitive dès les premières années ? Qu’est-ce qui change au fil des ans ? Peut-on associer les aspects de l’iris aux constitutions, voire à des remèdes homéopathiques ? Ainsi, peut-on décrire un iris phosphorique, un iris fluorique, psorique ou sycotique ? Existe-t-il un iris pulsatilla ou aurum ?
Les difficultés à imposer officiellement cette méthode dans un monde médical déjà hostile à l’homéopathie ont déterminé la dispersion du groupe et l’arrêt de recherches pourtant passionnantes. Nous nous sommes éloignés, avec soulagement, des conceptions de Léon Vannier du fait de ses descriptions et conclusions fondées sur un socle anthropométrique raciste. La prédominance de la qualité des yeux bleus, plus sains, plus résistants que les yeux bruns, n’a pas de fondement objectif et contribue à un clivage morbide de la société.
J’ai beaucoup appris de l’ouvrage du docteur Bourdiol, neurophysiologiste, le Traité d’irido-diagnostic (2015, éd. Maisonneuve), ainsi que de celui de Gilbert Jausas, L’Iridologie rénovée (1983, éd. Maloine).
En 1990, je décidai de faire une synthèse de toutes mes connaissances et j’écrivis Vers une autre médecine (morphopsychologie, homéopathie, iridologie) aux éditions du Coudrier.
La voie d’accès aux médecines énergétiques m’a conduit à ouvrir un volet supplémentaire, assimilant l’image irienne à un mandala. Ce miroir nous ouvre à différents niveaux, représentant les corps physique, psychique et énergétique.
Nos recherches nous ont conduits à privilégier la notion de terrain au détriment d’une cartographie aléatoire rivée sur l’organe.
L’iridologie entre bien dans le contexte d’une médecine prédictive mettant en avant les prédispositions pathologiques et les dysfonctionnements énergétiques. C’est la seule voie d’accès objective à la pose d’un diagnostic de spasmophilie, intermédiaire entre l’état de santé en équilibre et les désordres organiques installés.

Rappel anatomique de l’œil
La vue est le sens le plus sollicité, d’ailleurs, la vision comporte au moins 135 millions de récepteurs. Par comparaison, notre odorat en a 5 millions et l’ouïe seulement 30 000.
Pour mieux comprendre la complexité du processus visuel, il nous faut aborder des notions anatomiques simples en considérant l’œil comme un intermédiaire entre l’Univers et l’être vivant que nous représentons.
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